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DJUUNAL DU CULTIVATEUR
Et DUCQLON

*tJ~SI agurreest 1 deriièr• raion de peuples'grIct.ituI.do, eu et:e Ia'preinèr'

Emparons noufdù solai uouvôsou!sîerveé notre nationalité.-

edateu FIRIN H PROUL a Gra HECTOR A. PROLX

gr M Langevin.--Le 19 mars, .jour de..la fête de

s pnB x SÂrr N PoOT r , P . Saint Joseph, patron du Canada, a c lieu, dans
la cathédrale de Saint-Bonifacc, le sacre de Mgr

SOJMM IrR : e Louis Philippe Adélard Langevin, . comme arche

Revue.de'àsemaine Son.Eminence le Car'dinal Taschie- vêque cet successeur du reretté
reau. Mgr Langevn, archevêque de.S.aint-Boniface.-- Mgr Tac h
-Le Joual duPèuple. L Les lauréats d i td Agr
cole.-:-Pourquoi-e crditaicole?--Unagr-oome of ngrand nombred etant du Canada que

Ciel. -a..: de Etts-UTnis, assistaient à ces fêecs religieuses en
C r g Lc r labetterave....>.. nr *d tr>isinmé évêquc lu Monitoba.

-S&'ets dineis': uhlIaid. -Les améliorations agri- Nou présentoni au.nouveau préla t.nop for-
coles.-Culture des pomnes de terre.--Conïervation du
beurre frais.-Déplantation .et.replantation de arbres vents et respectueux i ommtges.
fruitiers.. 1 * - Nouse.eseu recesu ouralquious

s e eådaeres • pCiation' du plâtre sur une prairie r u
odes prairies * paraîtutile-et interessant sous, tous',, es.* rapt

Recette::Moyend'dtablir uneppinière sans qu'i1 en coûte c'est lelowrnal dw Peuple >ublié à Mon tréal;daiix
rien.. fois par semaine M JulesSaint-Ehne en öst le d

DE L SEMAINE recteuret Jean des Erables le-rédaceur, q ui -est
assez dire iqt. Cet ceCllentjournlal est appelt

Son..Einenc le ca:dinal.Tascheraui-S. E, le r'eir dieti endra des.services sign:iilds . toule e
dinal Tashereau, rehevêque de Québe, a cl u .

c, -nn re cla~sses de la soee.té, tout parti enhereent à la classe
léiéJl 19 mars•couranl4m nvrar de

8a *on sderatinépso' ouùn èC dont son titre1se p;oelaine l'ami i.voué.:
Le..natin meino:de cette: mnnrable jouinée,;i· Pourguoi. ri L'agrculure

utfoule compacte de.fidles aBasiliiueot:e p
ame d Québec,.;loccasiodune mssed'actionslplus-nea e

- dé graces.dite:par Mgr:Marois, K.laquelle-.assistait plus coisidérable, a aussibesoitde recourir i par-

S.an Eminence heureux :d:bénir son:puple:qu lui' foisienprunt d'argent et c'est .pour avoir.rendu

edsi attaché. j lés* rêts dai- cnt difficiles à la classe agricolo, par
.................................................. . 0 a
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un taux d'intérêt'trop élevé, que les améliorations
res o ñéI s.pré.odupire'.-
L'agliI túio IriÙnOe l utres industries; peut,

* t ê~ufois' aVòif bésoin d 'arge'f; pôir óï6rtî 'au
öêkiate,'u de temps à aùt- iidò ò phic tjeoii 1i à

l'oceiiode's pertb 'qu'il éýràù*ôû p'ýr' ces accidents,
eau~~ h a réc6ltes ah de (rains de semenc" C C:

Spou é a iport, üf p6ir remédier en quequ oe
aPq ìtes épi-ouvée, le prêt d'argen, n é àit

esfèé riuisfblé au ulti vitóé•u è u contraire, il fav&6
i.iseïàit oure kploit , d!t t 'é fele . la cul ture

d sol en é x i al

A l4- qu un iv ateur a bi.s*loiiï dac e r d eYï
gri-is q e pu se po i sr sa ei p
d Ô_ nñiñ e pude *eît p* lo qu .l cult i q e
paï- ou ane ge a i roÏe il n eu r
sè§ ttfaeau de cu1týfi àÙ ór ptc m ent p b
ef e'à diinnuî p; 1A le é , qui por la en;

á-âiÍ6n; il éprouve dÂšA jertés, pour avoir é en
q 'af ant ' ses .tnux dé feinison, la.erî.å 4e
eÀ iécltes, etc,- ùil 'o pas les moe icter.... . . . . .e.... I .yeL.

les grains de semence nécessaires à son exploitation,
devra-t-il, pour remédier à cet état de: choses, n'a-
vir pas recòïrâa à l'emprunt, s'il lui eèst possible
d'ôbénir de l'ai-gé à m'u-thu d'intérêt raisòWiîabe
et'pour un temps qui paraîtrait suffisant à ]em-
puuntèùr afir d'ëh faire le re nbouréeit Àu délai
fixé ?

Se priver d'un semblablc seâoùrs seiait', pour uñ
c iltivtùr, consentir à rester dans 'iiÉre dé 1«à
routimei, p6i n'obteir que des récltes dont le fen*-
dement diminuerait de plus en plus chaqùu inde.

Au conti·aire, qu'idvindiait-il si lé cüàtvfaéàur
pouvait erprunterde 1a'rgent à un taux en rap-pouva~ e ...- ;port avec lés besoins de soi exploiation agrioe .
Il doublerait e6 même. ï lérait ri réndements àes
difiérentes récoltes, en dimiñuârit à la fois le dôùt
des traviaux de cultiire ; tôut eh vèndânt lôs pf-
duits de. sa ferme à un prix réduit et à l- -pof'tée
des industriels, il retirerait de så éiîluï- ï,ii ,piofit

qui assurerait le sucès dans l'e-xploitation de sa.
ferme. La question à résoudre en fiiéuï. du crédit
agricole est d'intérêt publie ; les industries Aàiënt.
prospères si lés matières premièies dé fab'rication,
achetées dés cultivateurs étaient- ndues à lia þ·rix, i
quoique de bonne qualité; le miafehdiid y nöîait

de son côté si le cúltivateur, dot't la cùlture'ser-dit
payaftte, ; achetait aú coniptant ou en échrige d
d'e produits, tout ce qu'il ne pourrait obtenir sur u
sa ferme. Ainsi il n'y a pas lieu de É'étonner si plus o

S COAPAC ES < -

ue amaias .onsembleo oulor fzoîsr lecréd t

ca i phgnes. ssotís r coh s
'1ô5doin'e que~ M-industries~4 oec,-

éebimnent ai.ée inéstance aci it«rCb, . ab
dlu cultivateur, d:åñs le .b'tde faciliter l 6 ~CîXv

Liohî aricoles sur iié feihèe :-cour.a rrr i
és1 irirmntio Ls id'ñLgi icul tur ife e feti.onn6s

eíñ graine s-demice l h'
il. esptriiñ ; non selement il assurer au'c cuYti

vateui-š de¥ marichés rappr.oehés'et <1 u iee äae
i.a c pri xle tîansport peu co'tux ' sunt d n-

commere" <~ ~~îort ion- l *p uet*fî'pr
trop d inteiin&liiiros commrñ ngYñ ts de com n ó

-a fois des intéîets .L p oVr-e

Í unt .(plirçe cai t î

prdsi: rq.ù ee -et ou.dc4~'pclt'i o
ds .'tar -é ere

po.41 ri onuctio' ès

qu'l prennent aux. travaix dx. l.1cultuie pour fa.
voriser de.plus;en:plusdvég.tion des plantes de
toutes sortes ; ces·agentsindipen bfs dô1iyi
dliiö~ñôht.1lesôiii íËdiflhigüifesf:ln déc.oir
tuer;au:.moyeri d'amåliöi-tiofiïsñ .esbrtn

ï--

hugmenter le rendemnent des .régoltsy etdes taux
réduits ,quart aux* frais nécessités pour le.ur pro lup
tion.- ^

Le crédit agricole p-ofitableent appliqué. en
emnble' avec l'éiseigement ng 1-eo ót l&U b s

principal esstr lesquéles Jl re

puyer: pour. devenir prospe:z Ce sont-n tles
leux points imnportants qui attirent surtout nf-

tention( des asbiaintioña agrdol. i f * a
favour une propagande.actve. ...

La question du crédit s qui préoéc'lie-si viven nt
ous les anis d l'agriculture est. arrivée à un poiit-.
à elle devra re'coyôir ine promptoljti.
Quant à l'enseignement de l'agriculture:t'léoriq.n':*

-t pratiue, suffit de profiter .le l miensei- i
rg qu'il y a de-se -le procurer'days le..coles spé-

eils d'agrcemîture.
Tous reconliaissènt que la oûltîî,à dm+u. òol a-tVuXîs'

uci-iti ve qîe.ls autre in tr s; e nte
vec la condifo. de lui accoide le. re o

a même Mas.pouragreaement-et
lonner nu solifout' ce qu'il a'liesoin pour. produl l i-
e:bonnesrécoltes il faut-des-ca itauxjb'st,ñliîro 
ne réserve.édiargént pour póuvdii faire':les ýañíél;
ratioüs né.essaires afin d asaurer.n;l e' suce ais 
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gutp xploL tionagrîcol.En .d'autres ,tprmes omméofficièr.:public ét öecupant une pôsition

puréisrdes 1 piofits par:.la cultuseIdu. sol ileed aesponsâble-cé chargé dhaffairés .du gouvernemeit
d.cessaii .pbssédpraune iifstrtétion àgricoléithé- 1 isiterait des 'cainpagne s,.se:ticidràitau courant des

ri.qu .tptiqe carie.e seu .ell'c t besoins des cdltivateurà.etdèsýexigences.des.nirchés
un puissant-imoy:enlde c.crédit à'gricole,àetclus.pre- locaux ainasserait des statistiqueslagricoles.-publie-

e .f à1' rait' des::bullètins,. s'enquerrait. dès difficultés qui

des empiuteurseui .par, leurÇaptitùdes- 'sont -pourraient sùrvenir darís li--monde agricole;etc.
u.s en yt.eprofite de-::argent emnp-unté-:n ;Cet dffièier parcouriiit les canipagnes, réunirai

b t;ajpu.tpnep.u g -lesidulti.vateùrs' en, assemblée .et. :les engagerai à
o nu gr pen.bøn état.deicltre- marcher dans la voie du progrès.. i

gnt proyena!t réesalétéfices.-éaisés:·;par:les *.iDans les cerles officiels à Ottawa, l'on;crbit qu'un
industries de toutes scrtes, mrême par le commïce, officier-de.de.genre rendrait des ser ices signalés.à

lié~ eon.ps faiztsoaux~ cultiyateùnr .- à1 un -I'agricúl.turé.'
a .dinfrê.,d.geóiiarcenænësau-rait;êtreýun*i-

n l.eu'p geetg. P.purraIit tiieux<favoriser gUF I AGRICOLE
a žjtt.;e: damsi 'eken. .ugrnter, la fertilité ; car

cet atgenŠ, bien employé, et suivant les besoinsiüe retta

Colnmnde :ueborpqe -culture.dIet' les irèglesYbienlob- E re â neles tiiit irtiàûlièrernent

emi4es. Xgpn.mieururAe, cQntribuer.t'à·rendre lé et où &culture dela b etaVdà sucre est
l,es iaieres, prèmihi-es tplus abgýndan,ýtes,->facilita-nt ve'all üud iitnrdSifgement -dutiVé6daù4'Iéd- buùt -d'y' ù-i aintýnii de

pA.r as d s nongelles làet in bú bied!i es fabriluq'ind'siirede bittNravs les'

Pr ,gnan n mpslge 1dév.eloppe cûlIt aers d conceit e avec icd.dqdii -,ontia.ree-
m.entl gonsomm tionet .. a.ente despio.d.uits e .d cespays, se préeupen vienent

g -rrico es; it tPropr hur donri!ài.s ttpr.el'agelture donnerat es priniies -à acèorder.a euk qui..prnnent pàrt.h
Pusdegqsinau;commierce,set.lesmai:c.bands-.en: ctt'e iidùsštetoit' particuilièrement eui Allema~gne

r où l'on prerd,'à part delatdtés les précalitions rid-
S -s rgn i.ur.aie s cessairë pour 4viter la-concurrenée ét'angère qui

~djtérê.t réduit,; gfin4le.favoriser. -les <eultiyate.u rs .poùrait'êtÝe-faitéà de pàysitouchéiit cette·ihdustrie.-
t . C'ést dbià attaëhér 'à cette indiastrie agricole une

c ueree dans le.ur.lca-té..-. .grande iiiportance taht à l'ég d des cultivateura
C'est ainsi que l'industrie et le39mmer~eesympa que pôür ceux qui dirigent e quelques cents fa-

thiseraient utilement.a.v.ec,.agriculture, faisant ces- brinùes diiy sont éf6lilie
ser un antagonmsnme.qui--ne ddevrait jamais exister, 'es primes a'eorlées dans le -bt d'encou-ager

cai ',e ,oinff-erce et l'inustrie y.ga- une semblable'industriè dansnutre pays, ont done

geat se I sax -leur raisn d'etre'ic conime eriEui-ope, où cette

s mgntemr longtem s s cultir ;édlanie aiisseirdes edouragemens, quoique

l'agriculture qui. Lurnit tous ce qu'ils ont n'ul .s olaopuove de'Q'ébe,à
r i resom;n fair ds -fraisédidlrabes'd'ontillage et'd'installa-

sans pou cerlEkétablir de einction sur le irelié. Il fa-
é dn. nr du4 e u con tre 'b'riues'ii'sôn't eïn opératión deluis déjà plusieurs

Seloiion gcol sufire années, et päiivat compter -de plus sur unie expé-
'deès arés quo les guids r q_ n ,riene,prtiqu·quant auio e culture qu'xge

Srntes. rcltes p er srune erm' cetteaplarité dela: pai- des cultivateurs qui en font
e . n cptue op pula' culture.

- N*.F O preLaugo.averne- Si cette industrid, de7la .betterave à-.sucre 'est
sson 3renon deh carlqýr- procla}ppneot 'd'une Iente..à tre intr.duiterdans.notre province,:il n'y.a

n ar sps lieu.de s'cn,.etonier, .carçmalgré qu'en. théorie
d;Bjeiit'eêr ji p 1ë rWibl'e '' -!npays . Ctagrricul-- éQq

teu se-ait~imàsL'-lastêle 'e -tii. P9 ac.he quelles -sont les conditions :nécessaires

ov erene ntaeplusiimédiat':etphis, à prendre pour .. asrer Le suc.ès .dans .a cul .uure .el

;àr avec la clsse agricote la betterave à sucre, les praticiens pi etextezront
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contre cette culture, soit parce que la. qualité du
sln'et pas appropriée.à cdtteicultuié, bu; soi':que
la1,qua t aa dans là'betterave

insuflisante iu'a; linentér ;ette! industrie," tandis

mµie:Elinsuècès:'enistgéné~ralement dE aur syàtèni'
défectueuk 'do:culturé. ::

Toi1te:espècedé toi're:peut-.convenir à, la culture
de habetteràr. à suc<re. D'ailleur·sde nombreuses:
~expériences on ;té o~'faites, ily:a-déjà j>lásieursn 'af-

'néeIs,: quant- à cette -cultifre, et' le:·résultat. a' étéspa-
tout satisFaisant.

:La cultùre 'des betteraves-":'sucre-exige. de nbm-'
.brèùx' tavau',·mais ces .tráivaux 'le .cultui'e obtién-
nent une couipensation' en produitš bien.plus coii-
sidérable que pour les-autres plantes. Il s'agit tout
au plus d'àvoira recours àl'outillage agricole pou-
vant le plus épargner .ô'ernploi de la main-d'œuvre,'
afin de rendre'étte*flture' lii'spyante.

.ependant, cette 2cult'ure, est. plus avantageuse.
dans les o il est:facile de*.......caiipagnsLý ..ù, eis se procurer
a main-d'euvre iécessaire, et .-où. les bétteraves

peuvent être facilement transportées du..lieu. de

.eur roduction à l'endroit où le'sucre de. betteraves
cst.fabriqué : par yoiture ou chemins de fer, où les
frais de. charroyage, ou de transport...par. cheminn ,de
fer'.,ij'enlèveraien tpas une trop grande.partie.des
profits réalisés par la vente.des betteraves.,:

Ce qui.pourrait. ncourager le, culti.ateur à cul-
tiver.cette.plante avec précaution,.serait.d'accorder
un plus lhaut prixFour.lesbetteraves fournissant

plus de q ual i tés, saccharines (matières sucrées).
La culture. (10,1 betterave à sucre.offre au culti-

vateur non-seulement l'avantage d'0btenir de grands

.prolits; .mais elle influe grandement .efavorable.
M tentsur.lesautres cultures..

Si le, cultivateur pouvait obtenir,. à1 part le prix
de vent de ses betteraves, a.pulpe et tous les autres
déchets-que founit la.fabrication.du sucre.de bet-
teraves, tels que: chaux, etc ,:.bien peu de matières
nutritives- seraient, enlevées .a sol, en donnantb.a
pulpe de betteravesaux bestiaux, et en mélangeant

ucompostesautes déch ets..obtenus..

.:Laculture de .la betterave à-sucre aniéliore le sol
-par le; s.oins:deculture qù'elle.exige;, laissant aux
mauvaises herbes aucune chance de végéter là:. où
'la betterave·â sucre est cultivée':!;

Cependa it 'il 'convient- ('obs'erver:que poûr!la cul-
uv de:la betterave à'sucre, les labours doiven être

ýplus profonlds'' ne'pour:la culture des'cérèailés, du
lildd'Ine e n eorpói-les prairies.'

La culture des bettera 'yesâ sirè"contribue aussi

àauginentr: qr e
bestiaùx,f' etatoutarticuliètementudrlevli's
laiti6i·esiqui pràfitent ýbeaucou" derla pulpë'etälês
feiilles-de bettéraves'4ui peuventleur-trè'doiméds'
ën' mélarie ave'-'autr-e noufrtur.1;.fn~;4

Les-engrais-utilisés .-la-culture del"betteraet·
sucre doivent 1'être ave. leplus grnd sofiie
pa.'contribuer à' enlever à cete > plant& i-nepaïi'e
de. lai matière 'sacchIrine q elle , e-; ti',en ,ou'd'en
amoiûdriila1:ualité. tLe salpêtre, par'exeïiiþlptein
trop:'grande quantité dans '.gi arispirodui6' cet
effet..., :Q';: vb. ~î' ' k> b:

iLs sols argileux profondémenüit pUérisé éïbien
engraissés' conviennent- à"la 'cuturede iàl bLtéê'i
à :sucre,t:de ;mêmne que les sols sablonneéûx ñiiaà
conditi6rn qi'ils contiennent uné forté' idro tiön,
d'hums * . 'c'

0:La àlture'de là bette&avee sau're peut veii.
après, n'importe quelle récolte:,surtou t4près"ünè
récolte:de:céréales.dLa betteraveà-ucre vient -ès
bièn~ aprèeeune, récolte< deNé-~éd deNÚ~ansïc ¿dér.
nier éas- il convient'delabouier•"-eñTà'toí .
terrain ne·devra pas servir déux années de -suiteà
la'culture de la'betteraýve 'à'sucreecetè'iltli
ne devra pasrrécevoir-dirééteiet l'p*liiotr-'
engrais. <Cette 'application des engräis.dvra' êtr
faite à la récltcprécédente" dasispxotä
suivante: pour un acre' cultivéen béttei-â é. ,1000
lbs d'engrais *comnierciau.dont' Par e 6ùt òdid'
phosphorique, 7 par centdè'phosphaté't 6 Pi Óo
deinitrate de soude.. '" '

- '.c : .". Couc'hear cha.dea :'c'J; ::

Ce sera bien vite lè temps de fa 'les 'ouches
chaudes; A ce propos, voici ce ue nous trouvonsda de ·. ."* .Cqe nusto
dans le catalogue d W grainetier de

faudra choisir.un endri chaud et ien exposé
du cot es ou u> sud,~ Y".". t abrité au

n .ord et l 'à ouest'par'.une clôture ou.une haie. Si
'' 'Ôssble,, le sol 'ev'rait étr Iû'.ê,' sec, a lors

le fond'de la couche 'peiît'éLreusé d'au ins
.pi.d de Pofonde m sa t mouillée
et fràiae, il faut fair*'l cd c oàla sûfaW
'Il'fâutramassér une quantité de 'fillnr deéheva
etle.metteion a. ps"'talsqùue 'tin.io : il ;';'.

Q'e ee et ie 'to rner,",èt apr dex o.'
jou's.on .ipétera-le..travail. Lorsqùe-le fumier aura
4tö4encore:!.troisi ouiqu'atreJours en"taspronfera 1

,..,f.~>

404

J
GA2É'IfE DÉS CAMPAGNES



c"

,,GAZETTEDES* CAMPAGNES

eoïedol rndeur nécessaire, *eIon la diinensioi fermé n e ateercdednensioii ég,*aIe. C'est
Oý, êdres que' I oi'veùe ênmpIoyer. Il 'donc.dais cette'i&èi- 4Wots ôtrlain-

~~fajid.raÀ . it-dufuri i*r.d4àpasse,, le: 4.cadée èd'aii pt'rons'rleaélo

rflil4 f i couche; .ne:,d'at rations agrrco eesp us aývantagèusèa;.posâible.-
prfond.ý ,snpa pw_é,expest;d dehater e drainag parfait -et, les .fabours prson

*assez §iuee le fumier il fat1'humetru norliées r: es~ ex*,
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Voici comment on pratique cette opération On .fèchent ce qui nuit à la bonne qualité du foin. Faire ain-

transporte l'arbre sur le bord de l'ouverture prépare si pâturer ces prairies retarde la végétation des plantes
fourragères précoces par conséquent celles-ci repousent

d'avance pour le recevoir. Là, il faut supprimer après avoir été.pâturées, et elles finissent par fleurir en
toutes les racines qui ont été, endommagées ou ca- même temps que les autres.

sées penda'xt l'arrachige, et le tailler avec un bon sé-
cateur, nouvellement aiguisé, celles qui sont saines.
L d i. t f. it d t b 4li

ý ependant le pâturage du printemps ne doit avoir 1 eu
qu'avec une grande réserve, car il nuirait à la récolte du
toin comme rendement et comme qualité.

«Ia C<Upe <i, eni t l u el ý sum eC eu~ non o ) que, eti On ne saurait contester que le p us souvent les prairies
en voici la raison : Lorsque la sève de l'arbre descend ne sont pas établies dans les meilleures conditions possibles,

jlsqu'au bout de l'écorce taillée, elle s'y amoncelle car ils ne sont pas rares ceux qui introduisent dans leurs

eta forme un bourrelet tout autour de l coue si prairies les premières plantes venues, qu'ils peuvent se pro-eurer sans aucun déboursé ; ils sèment les graines de ces
celle-ci est rionle Au contraire, si la coupe est en planites, sans considération du t mnps où elles doivent flcu-
bec de flûte, la sève ne forme un bourrelet qu'à l'ex- rir. De ce fait, il résulte que quelques-unes de ces plant''.
t-émité dlu biseau. Or, comme c'est du bourrelt que font leurs graines alors que d'autr s plantes commencent

.. .lle; , s<ulment à fl-urir : c'est ainsi que les plantes fourragòres
doivent sortir les nouvelles racines dstinées a ne So;t pas tontes de nême quai té; les unes sont que trop
surer la v&étation de l'arbre, il est nécesiaire qu'elles fbreuse., tawlis que les antres sont de bonne qualité, et

so ient le plus nombreuses poilelles seront pls e st ce qui nuit à la vente de ces dernières plantes, en

nombroueu'.es en sorta't tout nutour de la coupe que
si elles ne sortaient que le Ixtréiaté du b:zeau
(b;ord en biais de l'n ne).

Lorsque l'arbre à transplanter a deux ou trois ans
de greffe, on doit couper les plus grosses racines, de
4 à 5 pouces de longueur ; pour ceux de 5 à 6 ans
de greffe, la taille doit être de 8 à 10 pouces au
moins. Du reste, cette longueur doit être en raison
de la vigueur des sujets et <le la nature plus ou
moins riche (lu sol.

Pour une plantation ('arbres, il est absolument
ndcessaire d'équilibrer les racines avec les branches,
de manière à ce que les premières puissent fournir
aux dernières une sève suffisante, pour les entretenir
d'abord et ensuite pour les nourrir plus abondain-
mient.

CHOSES ET AUTRES

Applciem(intn du plâtre sur uine prairie à o léger.-
Pour un sol léger, le plâtre est un excellent engrais 
épandre à la surface du sol. Cet engrais doit être utilisé
iminédiate-metnt après'la fonte de la neige, et dans la pro-
portion de huit à dix barils par quatorze arpeuts. Il fau-
dra après cet épandage fait uniformément à la surf4 ace du
mol, herrer légèremeit la prairie.

mnagement des prairies - Quelques cultivateure s'obs-
tinent à faire p4turer au printemps les prairies destinées à
être fauchées en juillet. Cependant cette pratique peut
être préjudiciable aux prairies, et la qualité du foin s'en
reassentir, à quîelqite exception près.

borsque les prairies ont été simiées sans précaution quant
ai choix des graines, t qu'elles contiennent des plantes
fl.-urissanit à des époques différentes, à intervalle d'une se-
mainle ou deux, par exemple, il n'y a aucun inconvénient à
faire pâturer ce-s prairies au printemps. Les plantes pré-
cooes fieurisscnt longtemps avant les autres, puis cíles

Poréie et iinonvéntient, leý culti vateur bie'î crntendus
dan'anéa~e î'n~%~'prairies, ciolisit des plantes qui

àiuui~etî peu e)même teulps etqui par Cea out
bonnies à être fàiiché-es à la même époque. C'es,ýt un mnojen
efficace d'obteýnir une abo 'ndante récolte et deo plantes four-
ragères d'une qualité supérieure. P>our atteindre eu résul-

p

tait dans le choix des pilantes fourragère. à introduire dans
une même prairie, le cultivateur n'a qu'il observer dans sa
localité, et mêmîe dans les prairies établies sur sa ferme, la
végétation de toutes I.s plantes fourragères pour s'assurer

q c

de l'époque de leur floraison. Cetto observation lui permet-
tra de s'arrêter sur le choix à faire de chaque platite four-
ragère à introduire -à la fois dans usnc même prairie. C'est
pour réaliser ce but, quunùî champ à txpérienc-ls pourrait
avoir son atilit,.

Par ette précaution, le cultivateur obtoet un rultat
autre que celui obtenu par celui qui croit que toutes lui
graines de plantes fourragères sont bonnes à semer dans
une d'be prairie.

gour la tenue dune prairieur comme pour les autres cul-
tures, il faut considérer dne le choix des graines xerce une
grande influece sur l'aventir des foltades pouble point
de vue de la quantité comme de la qualité.

C'est ainsi que, Is éco>onies quiIo le ultivat-2ilir <ro*t réa-
tiser, en semant sur ses prairies chs grueins de plaotes
fourragères te le <uil le trouve dan s fenils, paie b'en
cher l'écononie <juil croît ainsi réalier.

aèhur a igne obtee p' Mclur -- i Sroit u Aouelic e
rllinsipti l ane g érit 1 s t bonns-r l im gi
I u ilai te e rod- 'O.ue. praiie co ela Sour lsi.y trs -t.-
un-îrtql . le et, :,a tg f- 11O' i en te iiii it) r. i àrat"i sel-<(la

mlal qpli Ili*..-d nn-h~<-i i<iOt è <'''p.
dt i il cs r queilî-'îil. l' hux d grane ierc ce un.

gnuth A iei suraveni- V i le q double i
kîn«>oiî dI - ê, i 'Al<~- I (lit 'If 't i t't.îollt tioii
deî: vue de la q nit c d la qulité. .

Cr es an que b oes4qel culit" r ro ra-
îet- ji'> r i >'t.o. .i~~ <hi! A:mî',i- .'~ li -r-

ueIlr, en smai sur ses 'prairis ' grain's d pnes

fuitrts. I les u 'i ils t e d n ue Ifni i, p s bn

'Bhv.umsm e tgt" ri j'1n u o jo u-le".Su mria

Rhuuati (le gtéi olfrina-u .i6ri la nvragi

ma g-ids araifireiaa- li WsIur - . L-i tre:nè*ion pr

kison dt-a o : y Ih ie t les anir :u i 11 l nlar

an veat ii elIdez er, ft4. A. Paquem.
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